,Vol. 8, No 8 La Revue Populaire ; Montréal, Aot 1915

THERMIDOR

Thermidor est le mois des jours longs et brilants
Dés Paube, le soleil dévore la rosée;
Puis il monte, et s'échauffe, une haleine embrasée

Dans les cieux inquiets chasse des moutons blancs y

/ Une ardente vapeur s'exhale de la terre; \
| Des souffles énervants meurent dans Vair pdamé,
i Et déja Uon entend, vers le Sud enflammé

La menace, lointaine et sourde, du tonnerre. I

Et tout a coup, Porage éolate. .. les éclairs
\ | Jaillissent du nuage et courent dans les airs,
Comme un frisson du few sur des vagues de swie;

L’hirondelle en criant voltige au ras des eaux;
Et, contente de voir tomber la large pluie,
La bonne vache meugle en owvrant les naseaur.

Henri CHANTAVOINE.




